Paris, début juin 1996

Objet : rapport d’activité.

Expéditeur : Hyérophante Lauwin.

Destinataire : Calomena, Maîtresse de Mars.

Durant notre retour du refuge d’Ogme vers la ville de Paris, j’ai agi pour régler notre affaire avec Arkel. C’est à dire que je lui ai envoyé un messager de kabbale pour lui indiquer ma position sur les événements malheureux du 17 mai. Je regrette sincèrement l’écart de mes deux Frères sur lesquels, je l’avoue, j’aurai dû avoir plus de contrôle. Les faits s’étant passés sans ma présence,  je ne peux quand même pas me sentir directement responsable des actes de ces deux nephilim. Dans le message à Arkel, je demandais un entretien entre lui et mes compagnons, réunion dans laquelle j’aurais joué le rôle de médiateur. Nous nous sommes donnés rendez-vous le soir même à minuit devant le musée d’Orsay.

Arrivé au cimetière des Innocents, qui n’est autre que le cimetière de Montparnasse, nous nous sommes promenés à la recherche d’indices qui pourraient réveiller en moi un nouvel effet mnemos ou d’indication sur le Prince Noir. Devant le caveau de la famille Lheaume, nous avons rencontrer un Selenim avec un fort accent africain mais il ne révéla pas grand chose de très intéressant. Dans le caveau, nous avons découvert un passage vers les entrailles de la terre mais croyant rencontrer des Selenim peu engageants et devant nous rendre au rendez-vous avec Arkel nous avons  préféré quitter les lieux.

Nous nous sommes donc rendu devant le musée avec plus d’une heure d’avance et nous avons attendu patiemment que mon invité et sa compagne nous rejoignent.

Puis, vers minuit moins le quart, deux hommes se sont avancés vers nous. Un ange, au simulacre d’une cinquantaine d’années, sûr de lui et d’une grande classe. Un Phénix, le sourire railleur, on avait l’impression qu’il se pensait largement supérieur à nous quatre. Le phénix portait sur le coté droit, et visible seulement en vision-Ka, une espèce d’étrange boule noire, faite de Lune Noire.

L’ange s’avança vers moi puis vers mes compagnons. La discussion commença vivement. Il nous accusait de crimes qu’il pourrait nous faire payer très cher en nous enfermant à tout jamais dans une prison de la Justice. Nous nous sommes expliqués (je coupais court aux explications d’Ogme qui se sentait dépassé par la situation), et l’arrangement est maintenant le suivant : ils oublient le crime que mes compagnons ont perpétré en échange nous leur donnons toutes les informations que nous pourrons découvrir sur le nephilim qui est rentré en moi. Tout est pour le mieux.
Nous avons accepté et il s’est présenté. L’ange se nomme Rolgabar, il est le chef de la Phalange de Caïn qui appartient à l’Arcane XVI. Sous ses ordres se trouve le phénix, Arkel et Cassandre et un autre nephilim qui pendant le rendez-vous se cachait dans un immeuble en face du musée. La Phalange est sur une affaire de la plus haute importance, et elle s’est servie de nous pour ne pas se compromettre. Je ne peux juger de cette méthode car je l’ai souvent utilisé durant les siècles de mon existence terrestre pour obtenir des informations sans me mouiller. Nous aurions dû tout de suite nous rendre compte de la manipulation, nous aurions pu agir avec plus de tact. 

Rolgabar nous a appris qu’il était à la recherche d’un nephilim qui coopérerait avec les Templiers américains et que le nephilim contenu dans la stase que nous avons récupéré est la compagne du nephilim en question. La phalange veut donc récupérer Séquana (la naïade que nous avons délivré) pour obtenir des informations sur son compagnon. Quand nous avons vu l’incendie rue d’Arras les templiers tentaient un rituel dans un but encore obscur mais certainement pour obtenir eux aussi des informations du nephilim à partir de sa stase. 

Rolgabar nous demanda aussi toutes les informations que nous possédions mais je ne pu lui répondre précisément au vu de la présence de mes camarades. Je lui ferai parvenir des informations plus précises. En effet, à cette intention, il nous a laissé un lieu pour lui laisser des messages (une fontaine sur la rive droite de Paris).

Puis, après l’entrevue nous sommes partis en suivant les quais, j’étais étrangement attiré par la Seine sans savoir réellement pourquoi, mais je n’hésitais pas à me jeter dans l’eau polluée qui me ravissais. Mes compagnons étaient étonnés mais comme moi, nous n’y prîmes pas garde.

Le moment est venu de faire le point sur l’état d’esprit de mes compagnons pour vous montrer à quel point ces nephilim sont instables et incontrôlables.

Halim me paraissait fort et courageux, maître dans les armes à feu mais peu expert dans les arcanes de la communication. Je décidais de voir sa réaction devant une responsabilité de chef. Je fus peu surpris de constater qu’il refusait la prise de responsabilité et qu’il préférait suivre qu’agir de son propre chef. Cela peut être intéressant pour moi. Face à l’Ange il s’est montré assez réfléchi pour ne pas l’irriter mais il me semble qu’il ne peut désormais plus du tout encadrer les Adoptés de la Maison Dieu. Cela ne va pas sans contrarier mes projets, j’arriverai à le faire coopérer.

Tamshet quant à lui reste en retrait dans cette affaire, nous ne l’entendons pas beaucoup et on dirait qu’il a peur d’agir (son pentacle le retient peut être). Je n’arrive pas à cerner sa manière de penser les choses. Il paraît très calme mais un volcan sommeil au sein de son pentacle, il est parfois nerveux, très colérique et violent. C’est un alchimiste et il maîtrise quelques formules très intéressantes. Il peut devenir un protecteur efficace si je le persuade de me protéger.
Ogme lui, devient de plus en plus transparent au fur et à mesure de nos quêtes de sapiences. Face à Rolgabar, il s’est comporté comme un imprudent. Se cachant derrière sa fonction au sein de la Force, il voulait paraître au-dessus de tout soupçon mais devenait encore plus coupable en trahissant l’esprit de sa Lame et son état de nephilim. Plus j’avance avec lui, moins il me paraît crédible dans son rôle d’Adopté de la Force. Il nous quitta d’ailleurs ce jeudi soir pour se rendre à Lyon auprès de ses pairs.

Ogme nous ayant quitté nous nous sommes retrouvés à trois pour continuer nos recherches et le vendredi nous décidâmes de partir pour Lyon afin de nous rendre à l’Incunable Souveraineté. C’est à midi et en pleine Gare de Lyon que j’ai reçu votre messager et que j’ai décidé de raccourcir le plus possible cette affaire. Vous pouvez d’ores et déjà être rassuré, notre arcane n’a pas été impliqué autrement qu’en tant que témoin dans cette histoire et nous ne perdrons rien en collaborant avec l'arcane XVI, nous pourrons certainement renforcer nos liens avec elles et obtenir d’elle une confiance aveugle en l’Impératrice.

Durant la journée du vendredi 25 mai, nous nous sommes aperçus que nous étions recherchés par la police pour l’assassinat de deux personnes à l’hôtel Cryon. Robert R.Montfly, le chef des templiers américains, est rentré aux Etats-Unis.

A Lyon nous n’avons obtenu aucun renseignements intéressants. De retour à Paris nous avons pris contact avec l’antenne locale de l’Arcane II qui nous a envoyé un des ses représentants : l’Ecrivain. C’est un homme dans la fleur de l’âge assez méprisant, aux cheveux roux et bouclés. Nous l’avons rencontré le lundi 28 mai et il pourrait répondre à nos questions d’ici deux semaines.

Nous n’avancions pas, mais j’avais la certitude absolue d’avoir tous les éléments en main pour résoudre l’énigme que nous nous posions. J’ai la certitude qu’au moment de la libération de la stase, le nephilim ne pouvant rentrer dans un corps s’est dissipé mais, pour des raisons encore inconnus, il a décidé d’envoyer les branches de son pentacle vers des lieux choisis avec soin afin que nous puissions les retrouver. Pour nous donner la première indication il a intégrer son Ka-Lune  à mon pentacle. Le Ka-Lune a provoqué l’effet mnemos que vous connaissez et qui fait désormais parti intégrante de mes souvenirs. J’ai donc le sentiment qu’il faut retrouver toutes les branches de son pentacle et nous comprendrons alors seulement ce qui a bien pu lui arriver. C’est sur ce principe que nous nous sommes mis à réfléchir.

Il me semblait que tout était lié. Les Templiers, Séquana et son compagnon, Paris et les Etats-Unis. Voilà mes suppositions : dans les années 1520 le compagnon de Séquana a commencé à être envahi par la Lune Noire et a décidé de rejoindre Paris et les Selenim pour chercher une solution à son problème. Il voulait contacter le Prince Noir, un puissant Selenim. Malgré l’interdiction formelle qu’avait Séquana de le suivre, je pense qu’elle l’a pisté jusqu’à Paris. Pendant ce temps, son compagnon se faisait prendre par Johan Driset, un Veilleur du Temple qui voulait l’offrir à Charles Lheaume un membre de la Loge Parfaite du Bâton Franc-maçon. Mais la cérémonie templière s’est mal déroulé et le compagnon de Séquana, l’Onirim, s’est incarné dans Johan Driset. Apprenant cela Séquana a dû s’incarner dans Charles Lheaume puis est allée libérer son compagnon. Ils s’enfuirent ensuite vers le Nouveau Monde. Mais les deux simulacres contenaient des informations particulièrement importantes et ils furent pourchassés avant de devoir changer de corps.

Il fallait donc que nous retrouvions la grotte où l’effet mnemos se déroulait pour avancer dans cette affaire, et c’est à ce moment que je me souvins de mon attirance récente pour la Seine.

A ce moment de mon rapport je dois vous indiquer le plaisir non négligeable que j’ai à avoir reçu une branche du pentacle de Séquana. Cette naïade avait une attirance toute particulière pour la Seine et le plaisir que je ressens maintenant à la vue du fleuve me fait dire, et je l’espère de tout cœur, que la prochaine rencontre avec une branche de son pentacle ou la visite d’un de ses lieux de vie, m’apportera de nouvelle sensation. La vision de ce nephilim est intéressante et j’apprendrais certainement encore plus sur mon élément en me laissant imprégner par les branches de son pentacle. J’aimerai aussi ressentir à travers elle le sentiment qu’elle a dû avoir envers son compagnon qui d’après mes suppositions ne peut être qu’une Fulgurance Amoureuse. Je devrai, comme avec Jan Merkoeur, beaucoup apprendre de la symbiose de nos branches élémentaires respectives.

Le fait est que nous avons cherché où nous pourrions trouver des grottes le long de la Seine et nous nous décidâmes à partir vers les sources du fleuve, dans la région du mont Tasselot sur le plateau de Langres. Là, je le sentais, devait se trouver la solution à notre énigme. Et le premier soir de cette épopée, n’avions-nous pas vu une légère vague remonter la Seine.

Tamshet loua une voiture sous son vrai nom puis nous partîmes en direction des sources de la Seine. A Langres nous avons bien essayé d’obtenir des renseignements sur les possibilités spéléologiques de la région mais à part un événement régional de moindre importance le plateau n’était pas très visité.

Nous sommes donc partis ce mercredi 30 mai vers la cime du Mont Tasselot et après avoir garé notre voiture et marché pendant environ une heure nous sommes arrivés à la source de la Seine. Elle était magnifique, de forts courants d’eau émergeaient d’elle et mon pentacle sentit un bien être nouveau. Après quelques fouilles nous découvrîmes derrière d’épais fourrés une entrée de caverne, un étroit boyau s’enfonçant dans les entrailles de la terre. Malgré l’aspect élémentaire Terre, il émanait de cette grotte un puissant effluve de Ka-Eau. 

Précédé par Halim et Tamshet j’entrais dans le boyau et nous pénétrâmes dans une large caverne, je vis tout à coup apparaître une créature magique issue des champs de Lune et je me reculais hors du boyau. 

Mes compagnons n’eurent pas cette chance. Halim essaya de lancer un sort et n’arriva pas à maîtriser les Ka-éléments. Son pentacle éclata et ses branches d’éléments volèrent à travers la caverne. Sa souffrance devait être atroce et insupportable. 

Tamshet n’était pas bien plus avancé, la créature venait de lui tomber dessus elle je savais qu’il allait périr. Je me résolu à sortir le corps d’Halim en dehors de la caverne quand un effet Jésus m’apprît la mort du Faerim Tamshet. J’éloignais assez le corps pour que le Faerim ne se décide pas à le suivre et peu après Halim réintégra son corps, bouleversé par ce qu’il venait de vivre.

Halim me doit la vie, il m’a juré qu’il ferait tout pour me rendre ce que je lui ai donné. Les choses s’arrangent comme je le désire. Bientôt, il sera entièrement à ma merci.
Nous nous sommes rendu rapidement à la route la plus proche et avons attendu l’arrivé d’une voiture. C’est un jeune homme qui est descendu de voiture pour nous aider et qui nous a suivi vers la caverne. Tamshet a un nouveau corps, c’est un informaticien lyonnais. 
Mais tout cela ne nous avez pas beaucoup avancé, il restait un obstacle à franchir : la créature qui devait être une chimère. L’Onirim n’avait-il pas dit à Séquana qu’il la mettait sous la protection de la Chimère.

Avec la branche de Lune de Séquana, je devais pouvoir me faire passer pour elle auprès de la créature et ainsi pouvoir la maîtriser. Je pensais que la Chimère était la depuis des siècles en attendant de pouvoir défendre Séquana ou d’être libéré par l’Onirim.

Je m’avançais donc résolument vers elle et je lui ordonnais en énochéens de repartir d’où elle venait, je la libérais de sa mission. C’est avec plaisir que la créature repartie au royaume de sa naissance. Elle laissait derrière elle une ouverture. En m’approchant, je vis un paysage d’une beauté fantastique, un pays de paix et de sérénité, je sentais le pentacle de Séquana vibrer en moi tel un diapason. De joie et de rire.

Je vis un lac magnifique aux eaux miroitantes sous lesquelles gisait une cité engloutie. Au milieu de ce lac, une île sur laquelle de haute muraille protéger une petite maison aux portes de bronze. 



Une barque nous attendait sur un embarcadère près de l’entrée et, accompagné d’Halim, je poursuivis mon chemin vers les murailles. Après un examen attentif de la situation, je décidais d’atteindre la cité sous-marine à l’aide de ma seule magie et plus je m’enfonçais profondément dans l’eau mieux je me sentais. Il faut à tout prix que je parvienne à y retourner.

Mes compagnons ne voulant pas courir le risque de l’escalade décidèrent de me laisser aller seul à l’intérieur de l’enceinte. Mais ne pouvant ouvrir la porte de bronze ils furent obliger de venir m’aider.

 C’est à l’intérieur de la maison que nous découvrîmes, je le pense, la retraite des deux amoureux. Je suppose que cette demeure est créée dans les royaumes de Kabbale et accessible seulement aux personnes pouvant chasser la Chimère.

La chambre était vieille, inutilisée depuis certainement des siècles et le lit à baldaquin trônant au milieu était recouvert de poussière. Une antique cuisine était adjacente à la chambre. Sur les murs de la chambre nous découvrîmes un portrait si sombre que nous ne sommes pas parvenus à le déchiffrer. 

Nous nous endormîmes au milieu de cette pièce et à notre réveil Halim découvrit un mécanisme révélant un escalier s’enfonçant dans les ténèbres du sol. Nous sommes alors descendus dans les entrailles de l’Ile. Nous avons découvert alors un paysage magnifique. Je me retrouvais à nouveau dans la grotte, décors de mon effet mnémos et découvrait avec stupéfaction un laboratoire de Kabbale. Je me sentais bien et mon pentacle était attiré par tout ce qui l’entourait. Nous découvrîmes au milieu du fatras de papiers des Poèmes d’Amour, des notes sur l ‘évolution de la Lune Noire, sur le Culte de Lilith et quelques textes Kabbalistique.

Une lettre forte intéressante de Séquana à Khaäl, son amant. Elle lui écrit pour l’informer de ses faits et gestes. Il semblerait qu’après le départ de Khaäl, Séquana ait essayé de le rejoindre à Paris. Là, elle apprit que Khaäl était prisonnier des Templiers et avec l’aide d’un Adopté de la Tempérance, elle essaya de le délivrer. Malheureusement, Khaäl réussit à prendre la fuite sans que Séquana puisse le joindre. Poursuivi par les Enfants de Lilith, elle rejoint son refuge. Après quelque temps elle décida de reparit à la recherche de Khaäl qui venait de s’embarquer vers le Nouveau Monde à bord de la « perle de Jasmin » (en août 1534). Elle partit alors, elle aussi, vers le Nouveau Monde. Elle laissait en fin de lettre une énigme permettant de découvrir le lieu d’un autre de ses refuges.

AU milieu de la pièce nous découvrîmes aussi la présence d’une trappe. Son ouverture donnait sur un escalier descendant. Il nous amena sur les rives d’une mer magnifique. L’horizon était infini et la plage immense. Nous étions perdu sur la plage d’une petite crique. Mon bonheur a dépassé à cette instant tous mes désirs. Emporté par je ne sais quel élan je me précipitais dans l’eau et nageais jusqu’à n’en plus pouvoir. Puis reprenant ma respiration allongé sur la plage je vis un trident d’au se précipiter vers moi. Dans un éclair lumineux insoutenable, la branche d’eau de Séquana venait de se marier à mon pentacle. La sensation de la symbiose est très difficile à décrire. Je ne sais le faire en des mots humains.

C’est avec tristesse que j’ai quitté ce lieu magique et quel ne fut pas ma surprise de tomber nez à nez avec un homme qui nous attendait à la sortie de la caverne, devant la source de la Seine. C’était un homme de petite taille (1m60) aux chevaux court et au teint basané. Il ressemblait fortement aux habitants de Carthage ! Il était habillé d’un costume noir et sobre. Il se présenta sous le nom du Prince Noir et il désirait récupérer les notes de Khaäl sur la transformation en Selenim. Nous ne pûmes que les lui remettre. En échange de ce service je lui demandais de nous laisser un lieu pour le joindre. In nous donna une adresse à Londres où laisser un message. Je pense pouvoir obtenir de ce Selenim des informations intéressantes. Il faut que je m’en méfie beaucoup.

Il retourna vers la route où une voiture l’attendait, il partit sans un mot.

De retour à Paris, nous avons retrouvé Ogme. Ses recherches ont été vaines et il a participé pendant les quelques jours de son absence à une chasse à l’effet Dragon à Lyon. 

Je continue donc à m’intéresser à cette affaire qui me semble prometteuse. Je continuerai à vous faire, régulièrement, parvenir des rapports. En espérant que j’aurai l’honneur de vous rencontrer à nouveau.

Votre très dévoué Serviteur. 

P.S. : Lors de ma première visite à Marseille, j’ai fourni à l’arcane un échantillon du Ka-Soleil de mon pentacle. Pourriez vous m’informer des résultats des analyses et autres recherches à ce sujet. En effet, j’aimerai développer cette partie de mon pentacle afin de rentrer en contact avec les branches inertes de Séquana.
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